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Description : 

Prsentation de l'diteurLe congrs d'pinay, du 11 au 13 juin 1971, marqua la renaissance du parti de Jean Jaurs, 
lisant Franois Mitterrand comme premier secrtaire et donnant mandat sa direction de prparer un accord de 

gouvernement avec le PCF.Au cours des quatre dcennies coules, la Gauche aura gouvern 15 ans. En 1981 et 
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1988 avec Franois Mitterrand, elle a remport la prsidentielle. En 1997, avec Lionel Jospin, elle a gagn les 
lgislatives et gouvern 5 ans. Ces victoires se sont construites avec un programme et des engagements de 

progrs social et avec une stratgie de rassemblement des forces de gauche, historiquement divises depuis le 
Congrs de Tours en 1920 et l'phmre Front populaire de Lon Blum.En 40 ans, sa stratgie et son projet ont t 

incarns essentiellement par deux hommes, Franois Mitterrand puis Lionel Jospin. Mais aussi par leurs 
lieutenants. Pour le premier, on pense aux Premiers Ministres Pierre Mauroy, Laurent Fabius, Michel 

Rocard, Edith Cresson et Pierre Brgovoy. Sans oublier ceux qui l'avaient, bien avant la victoire de 1981, 
accompagn comme Pierre Joxe, Louis Mermaz, Claude Estier, etc.Pour le second, Lionel Jospin, il y eut les 

mmes puis, partir de 1995, Dominique Strauss-Kahn, Martine Aubry, Bertrand Delano, l'auteur lui-
mme...Souvenirs et anecdotes l'appui, Daniel Vaillant raconte, vues des coulisses avec un brin de 

provocation, ces 40 annes de la vie du PS qu'il a pleinement vcus.ExtraitPrise de conscience politique (1958-
1971) Ma famille est originaire du Morvan depuis de nombreuses gnrations. J'y suis n en juillet 1949, 

Lormes. Mon pre y exerait la profession d'ouvrier mcanicien dans le garage Renault-Desmerger o il avait t 
embauch comme arpette en 1931. Aprs avoir effectu son service militaire en 1938, il fut mobilis en 1939 et 

passa un an sur la ligne Maginot avant d'tre fait prisonnier et de rester cinq ans captif des Allemands en 
Haute-Silsie par la trahison d'officiers franais. Il n'a jamais voulu s'tendre sur ses souffrances, mais je sais 

qu'elles furent marquantes - tant physiques que psychologiques. Libr en 1945, il reprit son travail au garage 
et pousa ma mre en 1948. Cette dernire, sans profession, tait ne dans le hameau d'Athe, de parents petits 

paysans. La famille de ma mre tait socialisante et celle de mon pre plutt communiste. Aprs les annes d'cole 
maternelle et primaire dans la Nivre, je fis mon entre au collge Clignancourt, dans le XVIIIe arrondissement 
de Paris, en 1958. En effet, mes parents taient alors monts dans la capitale cette anne-l, mon pre employ chez 

Renault Billancourt, et ma mre vendeuse Prisunic. Commenaient pour moi les annes de prise de 
conscience... En 1957, je suis admiratif de Jacques Anquetil, vainqueur de son premier Tour de France. En 

1958, je commence me dlecter des chansons de Brassens, l'initiative de ma grande cousine Mado. La 
politique dbute pour moi la mme poque. Franois Mitterrand dnonce le retour de De Gaulle en mai 1958, sur 

fond d'intimidation militaire, au nom de l'ordre et de l'Algrie franaise. coutant les informations sur Radio 
Luxembourg, mon pre me dit : - Il ne faut jamais que la France soit dirige par un militaire ou un religieux. 

Nous sommes le 13 mai 1958. De Gaulle est rinstall au pouvoir, avec la complicit de la SFIO dirige par Guy 
Mollet. En raison des vnements, notre dmnagement Paris est diffr. Seul mon pre monte en juin. Il est hberg 
par une tante Argenteuil. Finalement, nous nous installons tous les trois en septembre 1958, dans un petit 

deux pices inconfortable, rue du Chevalier-de-La-Barre, dans ce XVIIIe arrondissement que je ne quitterai 
jamais plus. Mon pre exerce une relle influence sur moi. Il m'inspire confiance et scurit. Lui et ma mre 

forment un couple de travailleurs honntes, justes et conviviaux. La famille et les amis aiment tre invits chez 
eux. Leurs faibles moyens ne les empchent pas de cuisiner pour les autres. Ma scolarit se poursuit 

correctement, mme si mon carnet de notes arbore cette apprciation qui aujourd'hui ferait hurler bien des 
parents : lve l'intelligence moyenne, mais qui sait tirer son pingle du jeu. Mon pre n'aime pas le pouvoir en 
place, encore moins le Gnral. Moi non plus. L'homme du 18 Juin, oui ; l'homme du 13 mai 1958, non. neuf 
ou dix ans, je suis dj dans l'opposition. La politique sociale, la guerre de rpression conduite en Algrie, les 

exactions de l'OAS au dbut des annes 1960, m'incitent m'intresser Franois Mitterrand. lu de la Nivre, il est en 
effet notre dput depuis 1946. Sa dmarche d'opposition, son livre Le Coup d'tat permanent, ses initiatives 
politiques en nette volution vers la gauche font oublier le Franois Mitterrand droitier des annes d'avant et 

d'immdiat aprs-guerre.Revue de presseCombl ! Le mot revient souvent sous la plume de Daniel Vaillant, 61 
ans, ancien ministre de Lionel Jospin et tmoin privilgi des quarante ans d'histoire(s) du Parti socialiste. Dans 

un rcit enlev, qui relve plus du journal de bord que de l'exercice de style, l'auteur mle son histoire celle de 
son parti... M. Vaillant fait entrer dans l'intimit du PS depuis Epinay, ses coulisses, ses petits jeux et ses 

grandes manoeuvres, ses pages glorieuses et ses heures sombres. Le toujours dput et maire du 18e 
arrondissement, gourmand de politique et gourmet de la vie, a deux grands hommes : Franois Mitterrand et 

Lionel Jospin. (Michel Noblecourt - Le Monde du 5 mai 2011) 


